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Votre Excellence, 

Mesdames, Messieurs, … 

 

Je tiens avant tout à exprimer combien j’apprécie l’honneur de prendre la parole 

aujourd’hui devant vous. 

 

La parution de l’ouvrage que nous célébrons aujourd’hui est le résultat pour la 

Belgique d’un travail de collecte considérable entamé par le Ministère de la 

Culture du Brésil depuis plusieurs années maintenant. Comme directeur des 

Archives générales du Royaume, je peux apprécier à sa juste valeur le formidable 

investissement consenti par votre pays pour valoriser son histoire. Cet investisse-

ment me paraît d’autant plus remarquable qu’il a été consenti pour des sources 

qui ne sont pas conservées au Brésil. Je dois également vous avouer un peu de 

jalousie quand j’imagine le coût d’un tel projet et que je le compare au budget de 

l’institution que j’ai le plaisir de diriger. Je n’en dirai pas plus car je ne voudrais 

pas vous ennuyer avec les plaintes récurrentes des archivistes au sujet des 

moyens qui leur sont alloués. Je voudrais plutôt sincèrement me réjouir en 

soulignant un constat que j’ai déjà maintes fois pu relever: lorsque l’on donne des 

moyens aux gestionnaires du patrimoine, ils peuvent réaliser de grandes choses. 

 

Le volet belge de ce projet d’envergure que nous découvrons aujourd’hui est le 

résultat du travail opiniâtre de Madame Ulrich qui hante littéralement les salles 

de lecture de tant de dépôts d’archives et de bibliothèques en Belgique depuis 



plusieurs années. C’est avec plaisir que les Archives de l’État l’ont accueillie et 

conseillée dans ses recherches, que nous avons réalisé le microfilmage de 

nombreuses sources (et pas uniquement de celles qui se trouvent dans nos collec-

tions) et que nous avons mis notre imprimerie à sa disposition pour la publication 

de l’ouvrage que vous tenez dans les mains. 

 

Notre institution coopère volontiers à de nombreuses manifestations interna-

tionales et il me plaît de vous rappeler que cette collaboration avec le Brésil n’est 

pas unique. Vous n’ignorez pas la mission économique que SAR le Prince 

Philippe a présidée en mai 2010 au Brésil. Vous ne savez peut-être pas que le Dr 

Gustaaf Janssens, chef de section aux Archives générales du Royaume et 

notamment responsable pour la ‘Section Archives du Palais royal’, a collaboré à 

la préparation de l’exposition et du catalogue qui s’est tenue à Brasilia à cette 

occasion, évoquant le voyage des souverains belges au Brésil en 1920. Le Dr 

Janssens est d’ailleurs depuis 1995 en contact avec l’ambassade du Brésil à 

Bruxelles dans le cadre de manifestations et de publications concernant l’histoire 

des contacts entre le Brésil et la Belgique. 

 

Vous l’aurez constaté, les occasions de collaboration et de rencontre entre la 

Belgique et le Brésil sur le plan archivistique ne manquent pas. 

Puisse l’ouvrage dont nous célébrons la parution aujourd’hui n’être qu’une étape 

au cours d’un long chemin que nous aurons j’espère le plaisir de parcourir 

ensemble. 

 

Je vous remercie de votre attention. 

 

 

Karel VELLE 

Archiviste général du Royaume 
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